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Dans le chaos du monde, l'espérance demeure 

 
 

 Sommes-nous condamnés à la peur, aux violences du monde de toutes sortes qui semblent inéluctables et qui sont 
d’autant plus effroyables qu’elles sont de grande ampleur ? Quel est l’horizon de notre terre et de l’humanité qui l’habite ? 
 
 La manifestation du marathon du cognac qui a mobilisé 3500 participants ce samedi en vue d’une épreuve sportive, 
indique que la vie, toute vie est dans le mouvement. Quelle que soit sa vitesse (lente ou rapide). Nos existences, et c’est vrai des 
organisations à grande et petite échelle, sont en évolution constante avec des périodes faciles et compliquées, des crises de 
croissance. La vie de Jésus dans la foi, l’espérance et la charité, est une forme de marathon, c’est-à-dire une marche, une course 
en avant pour atteindre le Royaume du Père des cieux qui est déjà là au milieu de ceux qui lui font confiance. 
 Oui, il y a des écroulements, des effondrements, des disparitions à travers des événements, des situations qui arrivent, 
des personnes qui sont touchées, l’heure est alors au discernement pour découvrir « la venue du Fils de l’homme », « qu’il est 
proche, à votre porte », nous spécifie l’évangile. Nous sommes créés pour la vie et non pour la destruction, l’anéantissement, et 
« la petite fille espérance », comme dit l’écrivain français Charles PEGUY, désire poindre pour chacun de nous et pour tous qui 
demeurons en travail d’enfantement. La comparaison du figuier utilisée par Jésus est suggestive en effet. Apprenons sans cesse à 
déchiffrer les signes du temps présent, car Jésus vient, il y est présent, il attend d’être reconnu. Sans aucun doute, la lecture et le 
déchiffrage de ces signes au cœur des convulsions, des turbulences et aussi de ce qui est paisible de nos existences, ne sont pas 
toujours simples, il est capital de supplier l’Esprit-Saint, lui qui « vient au secours de notre faiblesse. » C’est l’Esprit de conseil, de 
discernement. Il est capital aussi de se faire aider par des personnes de qualité, qui on du recul, du bon sens, qui donnent des clés 
de compréhension sans avoir des recettes toutes faires à appliquer. 
 
 Nous entendons l’appel à discerner les passages de Dieu, la venue de son Fils, la libération définitive qu’il a effectuée par 
son sacrifice unique pour tous ceux qui l’attendent et qui cherchent à demeurer en Lui dans l’Amour ; nous entendons aussi l’appel 
à s’appuyer avec assurance sur la Parole du Christ qui est indéboulonnable, indestructible. « le ciel et la terre passeront, mes 
paroles ne passeront pas. » Jésus est « le témoin fidèle » de Dieu, crédible, véridique, dont la Parole est une semence et comme 
un bon fruit également que l’on aime savourer (une figue peut-être !), alors on y revient souvent. Au cœur de ce qui est éphémère 
et transitoire, le message de Jésus tient bon, il a même une valeur universelle, capable de rejoindre notre humanité commune. 
(une grand philosophe décédé récemment, René GIRARD, a cherché à réconcilier la pensée judéo-chrétienne avec la quête de 
sens de nos contemporains). 
 
 Ecoutons le Christ Jésus nous répéter : « N’ayez pas peur, je suis vainqueur du monde et vous aussi, vous avez vaincu le 
Mauvais ». Nous n’avons pas à fuir ce monde mais à y tenir une expérience qui est l’action de Dieu en nous, qui passe par nous, 
sa lumière et sa Miséricorde. Etre témoins d’Espérance et pas seulement d’espoir. 
 
 Que l’Archange St Michel et toute la cour des anges nous défendent contre nous-mêmes, contre ce qui obscurcit la 
Lumière qui désire tant nous visiter. 

       AMEN  


